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Fribourg

L’Eglise catholique, déjà présente en 2013 (photo de gauche), tente de susciter l’intérêt avec de grandes images lumineuses. Les réformés, eux, ont construit un clocher de grimpe (à droite).
ELOM AGBENOUVON/CLAUDE HAYMOZ

Pour choisir ces métiers,
il faut avoir la foi
Dès aujourd’hui, à Fribourg, les jeunes à la recherche d’un métier pourront découvrir tout un éventail de professions au forum Start.
Même les prêtres et les pasteurs y sont représentés. Les Eglises catholique et réformée tiennent toutes deux un stand.

DOMINIQUE MEYLAN

FORUM START.On trouve toutes
les professions ou presque au
forum des métiers Start. Vous
souhaitez devenir prêtre ou
pasteur? Start répond à vos
questions dès aujourd’hui à 
Forum Fribourg. Les Eglises ca-
tholique et réformée seront en
effet présentes sur deux stands
contigus, mais séparés. 
Pour les protestants, l’exer-

cice est nouveau. «Nous avons
lancé ce projet l’année pas-
sée», rapporte Pierre-Philippe
Blaser, président du Conseil
synodal. L’Eglise réformée
mise sur un stand ludique et
invite les jeunes à escalader
un clocher. Arrivés en haut, les
volontaires sont pris en photo. 
Le but est de susciter l’inté-

rêt pour les professions de
pasteur et de diacre. «Nous sa-
vons que nous n’allons pas 
ratisser large, admet Pierre-
Philippe Blaser. Mais nous

voulons aussi montrer l’aspect
social, humain et relationnel
de ces professions.» Pasteur
ou diacre sont des métiers de
contact, qui ne se limitent pas
au strict aspect religieux. 
Cette présence à Start est

aussi une manière pour l’Eglise
réformée de présenter et de va-
loriser son travail. «Fribourg est
un canton jeune, avec de nou-
velles familles protestantes qui
s’installent. Nous avons beau-
coup de catéchumènes et il nous
semblait important d’adresser
un message à ces jeunes», rap-
porte Pierre-Philippe Blaser.
L’Eglise réformée entend reve-
nir au forum Start lors des pro-
chaines éditions. Son stand 
représente un gros investisse-
ment: quelque 20000 francs. 

Depuis quatre éditions
L’Eglise catholique a déjà

une bonne expérience du fo-
rum, puisqu’elle y participe 
depuis quatre éditions. Elle y

présente les états de vie consa-
crée, autrement dit les voca-
tions qui engagent pour l’exis-
tence, comme prêtre, diacre ou
religieux. Les différents minis-
tères de l’Eglise catholique y
sont détaillés, par exemple ce-
lui d’agent pastoral, d’aumô-
nier ou de catéchiste dans une
école. D’autres professions
comme organiste ou sacristain
sont également décrites. 
«Je ne pense pas que nous

recruterons beaucoup de mon-
de, reconnaît l’abbé Nicolas
Glasson, supérieur du sémi-
naire diocésain, qui forme les
futurs prêtres, et vicaire épi-
scopal pour la partie germano-
phone du canton. Mais nous

rappelons que nous proposons
des orientations de vie qui sont
plus qu’un métier et qui peu-
vent apporter beaucoup de
joie.»
Entre les stands dédiés aux

formations de la santé et du so-
cial et la coiffure, l’Eglise ac-
cueille un public nombreux. «Il
faut être proactif, joyeux et 
vivant», estime l’abbé Nicolas
Glasson. Avec un concours qui
permet de gagner une tête de
choco, les catholiques parient
sur la curiosité et la gourman-
dise. Huit immenses photos il-
luminées correspondent à huit
vocations. Aux visiteurs de
trouver les bonnes correspon-
dances. 

Entre deux et quatre per-
sonnes tentent de nouer le dia-
logue. «Les questions sont ba-
siques. Elles portent souvent
sur la vie consacrée et le minis-
tère du prêtre, notamment le
célibat», explique Nicolas Glas-
son. Quelle formation et quel
salaire? Ces interrogations sur-
gissent également. 
L’Eglise catholique tire déjà

un bilan positif de sa présence
au Forum Start, qui lui coûte
entre 2500 et 3000 francs la se-
maine. Mais pour susciter les
vocations, elle compte davan-
tage sur les paroisses. C’est
souvent un événement, une
communauté religieuse ou une
personne qui convainc les
jeunes d’embrasser la foi. 
Le forum Start est ouvert

jusqu’à dimanche. Sur une sur-
face totale de 10000 mètres
carrés, les visiteurs peuvent
découvrir 224 métiers, ainsi
que de nombreuses voies de
formation. �

«Nous savons que nous n’allons pas ratisser
large. Mais nous voulons aussi montrer 
l’aspect social, humain et relationnel de ces
professions.» PIERRE-PHILIPPE BLASER


